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Luther  

et le Protestantisme



« Un triple refus caractérise le 
désaccord entre les protestants 

et Rome. Ce triple refus peut être exprimé 
dans une formule lapidaire : un homme, une 
femme, une chose ; à savoir : le pape, Marie, la 
messe… ». Ainsi l'a écrit Laurent Gagnebin, 
professeur à la faculté de théologie protes-
tante de Paris, en 1990.

Les trois principes fondamentaux du 
protestantisme sont : « Sola Scriptura » 
(l'Écriture Sainte est la source unique de 
la Révélation, évacuant ainsi la Tradition) ; 
« Sola Fides » (la foi sans les œuvres sauve 
l'homme, c'est-à-dire sans sa collaboration 
et même malgré sa volonté mauvaise) ; 
l'illumination intérieure (le Saint-Esprit 
illumine directement la conscience, d'où le 
« libre examen » et l'affranchissement de 
toute autorité religieuse).

Le protestantisme est donc une re-
ligion sans dogme fixé, et sans exigence 
morale objective. Le libre examen conduit 
à la prolifération des opinions religieuses, 
d'où le nombre très grand des sectes pro-
testantes. Et le point de référence n'est plus 
Dieu, mais l'homme. Boileau avait bien dit : 
« Tout protestant est pape, une bible à 
la main. »

On ne peut que désirer la conversion 
des protestants à la seule et unique vraie 
religion de Jésus-Christ ! Manifestement, 
ce n'est plus l'intention des derniers papes, 
acquis au faux œcuménisme de l'église 
conciliaire libérale et moderniste. Prions 
pour la Sainte Église et pour la conversion 
du pape et des évêques à la Tradition.

Abbé Michel Rebourgeon

Né le 10 novembre 1483. Moine 
en 1505. Prêtre en 1507. Docteur en 

théologie en 1512. Se révolte en 1517 : publie 
95 thèses de sa nouvelle doctrine, condam-
nées par la Bulle Exsurge Domine en 1520, 
après 3 ans de tentatives bienveillantes du 
Pape pour ramener Luther à la Foi et à la 
raison.

Luther hérésiarque. Ses grandes erreurs 
contre la Foi catholique

Rejet de l'Église en tant que société hié-
rarchique. Abolition de la Papauté. Écriture 
Sainte unique source de Foi. Libre examen 
(ou interprétation libre de l'Écriture). Su-
bordination de la Foi à la Religion du Prince. 
Justification par la Foi : suffit de croire, sans 
les œuvres : Rejet de la grâce comme trans-
formation intérieure de l'âme. Messe abolie : 
n'est plus Sacrifice. Transsubstantiation re-
jetée. Destruction du sacerdoce, abolition 
du célibat ecclésiastique. Confession suppri-
mée, destruction des sacrements. Négation 
de la liberté. Négation du purgatoire.

Luther ennemi de l'Église. Monstre d'or-
gueil et de haine

Il l'est déjà pour avoir déclenché et propagé 
l'hérésie et le schisme à travers le monde.

- refusant la Sainte Doctrine et donc 
abolissant la Foi (car il n'y a qu'une Vérité !)

- luttant avec acharnement contre l'Église 
et la Papauté jusqu'à soulever les peuples et 
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Texte publié en 1983 par M. l'abbé Coache à l'occasion  

du 500e anniversaire de la naissance de Luther

déclencher des guerres : « Moi Martin 
Luther j'ai exterminé tous les paysans 
insurgés (insurgés sur ses conseils !) et j'ai 
moi-même ordonné leurs supplices. Que 
le premier venu les empale, les égorge, les 
assomme comme des chiens enragés .»

- Sa haine est monstrueuse : « Il nous 
est permis de tremper nos mains dans leur 
sang » (des Papes et des Cardinaux), haine 
implacable « Contre la Papauté fondée par 
le Diable » (titre d'un pamphlet). Il écrit 
« Viens ici Pape-âne, avec tes longues 
oreilles et ta gueule damnée de men-
songe ».

Prêtre défroqué. Religieux apostat
Se marie en 1525 avec une religieuse 

cloîtrée qu'il fait sortir cachée dans un 
tonneau de bière. Abandonne son cou-
vent et ses vœux, renie son sacerdoce ; 
avoue : « le mariage a fait de moi un misé-
rable ». S'attaque violemment à la Messe : 
« Quand la Messe sera renversée, je pense 
que nous aurons renversé toute la Papau-
té » (ouvrage Contra Henricum). « J'affirme 
que tous les lupanars, les homicides, les 
vols, les adultères sont moins mauvais que 
cette abominable Messe » ; « On fait de la 
Messe un sacrifice ; la messe n'est pas un 
sacrifice… ; appelons-la bénédiction, eu-
charistie ou table du Seigneur, ou Cène 

« ô vous qui flottez sur les eaux agitées de la vaste mer … 

levez les yeux vers l'étoile, invoquez Marie. » 

(Saint Bernard de Clairvaux)

L'Etoile de la Mer



ou mémoire du Seigneur » (sermon sur 
le premier dimanche de l'Avent).

Ordurier et débauché
« II ne dépend pas de moi que je 

sois un homme qui ne peut vivre sans 
femme .» Il avoue vivre avec bien d'autres 
femmes que la moniale qu'il a prise. Il 
conseille la polygamie (autorise le land-
grave de Hesse à posséder légalement 
deux épouses) et l'adultère. Multiplie les 
obscénités dans ses sermons et les propos 
orduriers dans ses lettres (la décence em-
pêche d'en citer quelques-uns). Adresse à 
Léon X un pamphlet lubrique et illustré 
d'images obscènes. Trivial, ivrogne au 
cours d'orgies (mort à la suite d'un repas 
de ripaille !). « Je suis ici du matin au soir 
inoccupé et ivre », avait-il écrit un jour.

C'est ce destructeur de la Foi, de la Messe 
et de l'Église, c'est ce révolté orgueilleux re-
fusant toute autorité ecclésiastique, c'est 
cet ennemi de l'Église et donc de Dieu que 
« l'Église post-conciliaire » voudrait réhabili-
ter et cherche à glorifier à l'occasion du 500e 
anniversaire de sa naissance !

Ainsi « l'hérésie à mille têtes » du Mo-
dernisme (St Pie X) jette le masque. Appa-
remment triomphante, ayant implanté une 
Messe pro-protestante, prêchant le monde et 
le libéralisme au lieu du Royaume de Dieu et 
de ses commandements, elle prend mainte-

nant ouvertement le parti des hérétiques et 
des débauchés

La preuve ? La Documentation catholique 
du 3 juillet 1983 ose consacrer sa couverture 
à la gloire de Luther, dont le portrait occupe 
toute la page avec la mention en gros : MAR-
TIN LUTHER TÉMOIN DE JESUS-
CHRIST. Et puis quatre pages (mettant 
toutes les Églises sur le même plan : « nos 
Églises commémorent cette année… ») non 
seulement prennent la défense de Luther 
mais encore le glorifient : « On redécouvre 
Luther, on commence à le reconnaître comme 
un maître dans la foi, comme un héraut du 
renouveau spirituel » ! « L'appel de Luther est 
un appel à la pénitence… (lui le débauché !), il 
comprit le message de l'Écriture Sainte (lui le 
négateur de dogmes !)… Son intention ne fut 
comprise ni par les autorités ecclésiastiques 
ni plus tard à Rome »… Bref, tout l'article 
lui donne raison et donne tort à l'Église 
de Jésus-Christ ; l'hérésie a raison contre la 
Vérité, le démon contre Dieu ! Et cet article 
se termine par une Déclaration du Cardinal 
Willebrands : « Luther peut être notre maître 
commun dans l'affirmation que Dieu doit 
rester constamment Dieu ». Peut-on plus 
effrontément pactiser avec les ennemis de 
Dieu ? Ce texte est publié par la « Commis-
sion mixte catholique luthérienne », approu-
vée par la Hiérarchie. La même Déclaration 

ne se gêne pas pour expliquer que Vatican II 
a repris un certain nombre des idées (erreurs) 
de Luther : c'est bien la preuve que la Religion 
conciliaire est une Nouvelle Religion !

Quelle Infamie ! Quelle trahison de la 
part d'hommes d'Église !

Prendre la défense de Luther c'est 
confondre le bien et le mal, c'est mettre toutes 
les religions sur le même plan, c'est renier la 
parole de Jésus-Christ (c'est-à-dire la Foi Ca-
tholique) qui seule peut nous délivrer !

Chers Fidèles de la Sainte Église catho-
lique romaine, ne vous laissez pas prendre 

ni déconcerter. Catholiques fidèles « vous avez les 
paroles de la Vie éternelle » ! Depuis 2 000 ans 
bientôt l'Église prêche la pénitence, le sacrifice, 
la fuite du péché, la vertu, l'amour de Dieu, et 
le Ciel pour ceux qui croient et pratiquent les 
commandements. Les Vérités éternelles demeu-
rent, confiées à la seule Église de Pierre. L'Église 
catholique romaine. Ce n'est pas un Luther ni la 
Nouvelle Religion qui doivent vous faire changer.

L'Amour vrai passe par la fidélité à Dieu, 
l'Amour de l'homme à n'importe quel prix c'est 
de la Démagogie.

Soyez fidèles au catéchisme de votre en-
fance, gardez courage et confiance, dans la 
crise actuelle. Aimez immensément Jésus 
notre Sauveur tant aimé et restez-lui fidèles !

Communiqué de M. l'Abbé Christian Bouchacourt

À la lecture de la déclaration 
conjointe que le pape a faite avec les re-

présentants de l'église luthérienne en Suède 
le 31 octobre, à l'occasion du cinquième cente-
naire de la révolte de Luther contre l'Église 
catholique, notre douleur est à son comble.

En présence du véritable scandale que re-
présente une telle déclaration où s'enchaînent 

les erreurs historiques, de graves atteintes à 
la prédication de la foi catholique et un faux 
humanisme source de tant de maux, nous ne 
pouvons rester silencieux.

Sous le fallacieux prétexte de l'amour du 

prochain et le souhait d'une unité factice et 
illusoire, la foi catholique est sacrifiée sur l'autel 
de l'œcuménisme qui met en péril le salut des 
âmes. Les erreurs les plus énormes et la vérité 

de Notre-Seigneur Jésus-Christ sont mises sur 
un pied d'égalité.

Comment « pouvons-nous être reconnais-
sants pour les dons spirituels et théologiques 

reçus à travers la Réforme », alors que Luther 
a manifesté une haine diabolique envers le 
Souverain Pontife, un mépris blasphématoire 
envers le saint sacrifice de la messe, ainsi qu'un 
refus de la grâce salvatrice de Notre-Seigneur 
Jésus-Christ ? Il a aussi détruit la doctrine eu-

charistique en refusant la transsubstantiation, 
détourné les âmes de la très Sainte Vierge Ma-
rie et nié l'existence du Purgatoire.

Non, le protestantisme n'a rien apporté au 
catholicisme ! Il a ruiné l'unité de la chrétienté, 
séparé des pays entiers de l'Église catholique, 
plongé des âmes dans l'erreur mettant en péril 
leur salut éternel. Nous, catholiques, voulons 
que les protestants reviennent vers l'unique 
bercail du Christ qu'est l'Église catholique et 
prions à cette intention.

En ces jours où nous célébrons tous les 
saints, nous en appelons à saint Pie V, saint 

Charles Borromée, saint Ignace  et  saint 

Pierre Canisius qui ont combattu héroïque-

ment l'hérésie protestante et sauvé l'Église 
catholique.

Nous invitons les fidèles du District de 
France à prier et à faire pénitence pour le Sou-
verain Pontife afin que Notre-Seigneur, dont il 
est le Vicaire, le préserve de l'erreur et le garde 
dans la vérité dont il est le gardien.

J'invite les prêtres du district à célébrer une 
messe de réparation et à organiser une Heure 
Sainte devant le Très Saint Sacrement pour 
demander pardon pour ces scandales et sup-
plier Notre-Seigneur d'apaiser la tempête qui 
secoue l'Église depuis plus d'un demi-siècle.

Notre-Dame, Secours des chrétiens, sau-
vez l'Église catholique et priez pour nous !

À Suresnes, le 2 novembre 2016, com-
mémoration de tous les fidèles défunts



Annonces diverses

Chronique

Horaires habituels  

des messes 

Prieuré Saint-Maximin 
2221 av. de la Résistance  
83000 Toulon 
Téléphone 04 94 46 03 16

Semaine (en principe) :
 lundi, mardi, mercredi et ven-

dredi : 18 h 30 (sauf 1er vendredi 
du mois) 

 samedi : 7 h 45 (sauf 1er du mois)

Église Sainte-Philomène
125 bd Grignan, 83000 Toulon
Téléphone 04 94 46 03 16

Dimanches et fêtes : 9 h 30 et 18 h 30 
sauf : Noël, Pâques, Pentecôte, 
Assomption et deuxième dimanche 
de juin (se renseigner)

Semaine :
 jeudi : 18 h 30
 1ers vendredi et samedi du mois : 

18 h 30

Cours Saint-Dominique, Saint-Pré, 
83170 La Celle
Téléphone 04 94 69 12 24

Dimanches et fêtes : 11 heures
Semaine :
	lundi et samedi : 8 heures
	mardi et jeudi : 7 h 15
 mercredi et vendredi : 9 h  05
 vacances scolaires : 8 heures 

(se renseigner)

 Les différentes conférences du vendredi 
soir sont indiquées dans le tableau ci-
contre !

 Les prochaines répétitions de la chorale po-
lyphonique pour préparer la Veillée de Noël 
auront lieu samedi 10 décembre à 17 h 30 
au Prieuré et samedi 17 décembre à 17 h 30 
à l'église Sainte-Philomène.

 Le jeudi 8 décembre, les Dominicaines En-
seignantes de Saint-Pré emmèneront leurs 
élèves en pèlerinage. Prions pour qu'elles 
aient beau temps ! Et dans la soirée, nous 
aurons la bénédiction de la cloche de la 
nouvelle chapelle de l'école, suivie des 
Complies et de la procession autour du 
château illuminé !

 La Procession en l'honneur de l'Immacu-
lée Conception le 8 décembre à Marseille 
s'articulera cette année comme suit : Vêpres 
à 18 heures – Messe solennelle à 18 h 30 – 
Procession à 20 heures Prions pour qu'elle 
puisse bien avoir lieu et pour le beau temps !

 À Saint-Pré, M. l'Abbé Bouchacourt béni-
ra la nouvelle chapelle des Dominicaines 
Enseignantes le samedi 17 décembre à 
9 h 30, puis célébrera la messe solennelle. 
À 12 heures, un vin d'honneur sera servi par 
les enfants de l'école. Vous êtes tous invités !

 M.  l'Abbé Rebourgeon s'absentera du 
26 décembre au 3 janvier pour un séjour 
en famille.

Conférences et réunions



	Conférence par M. l'abbé 
Rebourgeon. Sujet : Qui prétend 
diriger la république universelle ? 

 À Toulon, le vendredi 9 dé-
cembre, à 19 h 20, au Prieuré 
(après la messe).

 Cours du soir, avec M. l'abbé 
Serres-Ponthieu le vendredi 
9 décembre à 20 h 30, chez M. et 
Mme Hédé-Haüy. 

 Sujet : La famille et les lois de 
l'Église.

 Réunion du Cercle d'études, 
avec M. l'abbé Serres-Ponthieu : le 
samedi 3 décembre, à 20 heures, 
chez Mlle Marie-Anne Fraisse. 

 Sujet : La famille et les lois de 
l'Église.



 Nous adressons de nouveau toutes nos religieuses condoléances à Mlle Monique Journu, à l'oc-

casion du décès de sa sœur, Mme Suzanne Guillem dont les obsèques ont eu lieu à Saint-Pré, le 

jeudi 3 novembre. L'inhumation a eu lieu dans la région de Bordeaux. Requiescat in pace !

 Mariage à l’église Sainte-Philomène de Charles-Édouard de Guillebon et de Clémence Fié, 
le samedi 22 octobre. Nous félicitons les nouveaux époux, leur souhaitant nos meilleurs vœux  

de bonheur et de sainteté familiale et les assurant de nos prières.

Récollection de Doyenné 
en notre Prieuré Saint-Maximin, 
le jeudi 24 novembre. Nous étions 
11 prêtres et 3 frères.



Bienheureux Urbain V, le 19 décembre

Le Bienheureux pape Urbain V 
s'appelait avant son élection 

Guillaume de Grimoard et naquit vers 
1310 au château de Grizac, près de Florac, 
aux confins des Cévennes et du Gévau-
dan, non loin de la source du Tarn, au sud 
de Mende. Son parrain fut saint Elzéar1.

Il fit de brillantes études en lettres, 
sciences, philosophie et droit à Toulouse 
et à Montpellier.

Il entra à l'abbaye bénédictine de 
Saint-Victor à Marseille où il fut telle-
ment apprécié pour son enseignement 
qu'il enseigna le droit à Montpellier, Pa-
ris, Avignon et Toulouse.

Clément VI, pape en Avignon de mai 
1342 à décembre 1352, le nomma Abbé de 
l'abbaye Saint-Germain d'Auxerre dont 
il réforma et la règle et l'administration. 
L'Abbé Guillaume fut envoyé comme lé-
gat du pape en Italie.

Innocent VI, pape dès décembre 
1352, nomme Guillaume Abbé de l'ab-
baye Saint-Victor de Marseille où il 
était entré en religion. Innocent décède 
le 12 septembre 1362, et, le 27 ou le 28, 
les cardinaux, quasiment à l'unanimité, 
élisent pape Guillaume, qui n'est ni car-
dinal ni évêque.

Pape, il choisit le nom d'Urbain2 et 
est sacré évêque de Rome et couronné 
pape le 6 novembre 1362. Cette suprême 
promotion ne l'empêcha pas de garder 
l'austérité monacale : il couchait revêtu 
de l'habit bénédictin dans un appentis 
de planches.

C'est la guerre de Cent-Ans entre la 
France et l'Angleterre. Le roi de France, 

1  L'Étoile de la Mer, septembre 2016.
2  Un siècle auparavant, Jacques Pantaléon, 
originaire de Troyes et de condition modeste, 
devenait pape sous le nom d'Urbain IV.

Jean II le Bon, meurt à Londres en cap-
tivité. Son fils Charles V peut compter 
sur la bravoure du chevalier Du Gues-
clin et du comte Jean de Bourbon, ancêtre 
d'Henri IV.

Le premier des papes d'Avignon, Clé-
ment V, avait envoyé en 1307 trois évêques 
en Chine pour y secourir des chrétiens 
déportés par les Mongols. La Bible fut 
traduite en langue mongole, des centaines 
de milliers de chinois se convertirent au 
catholicisme. C'est pourquoi Urbain V 
envoya un légat à Pékin et y fonda le pre-
mier diocèse de Chine.

Urbain V obligea les évêques et les 
Abbés à résider sur leurs territoires, et à 
revenir à l'observance de leurs règles. Il 
restaura l'abbaye du Mont-Cassin.

Urbain V ordonna un procès de ca-
nonisation de la bienheureuse Delphine3 

qui dura de mai à octobre 1363, mais resta 
inachevé.

Urbain V entretint une correspon-
dance avec Pétrarque et Boccace, et éri-
gea les universités de Genève, Cracovie, 
Vienne et Pecs (en Hongrie).

Urbain V, sixième des papes résidant 
en Provence, est le premier à se rendre à 
Rome où il entre le 13 octobre 1367, ac-

3  Épouse de saint Elzéar, L'Étoile de la Mer, 
novembre 2012.

cueilli par sainte Brigitte de Suède4 qui 
l'y avait exhorté. Le 21 octobre 1368, Ur-
bain V couronne empereur Charles IV 
de Luxembourg, qui avait été élu à la tête 
du Saint-Empire germanique en 1355.

Urbain V œuvra au vrai et bon œcu-
ménisme en ramenant dans l'Église 
Romaine des communautés nationales 
orientales hérétiques et schismatiques, 
notamment les Bulgares, les Hongrois, 
les Bosniaques, les Albanais, les Armé-
niens, et surtout l'empereur d'Orient 
Jean V Paléologue, lequel abjura à Rome 
l'hérésie et le schisme le 18 octobre 1369, 
et émit une profession de foi catholique5.

En 1370, Urbain V canonise son par-
rain saint Elzéar, et approuve la règle des 
Brigittines.

Excédé par les nouvelles querelles 
italiennes, Urbain  V quitte Rome le 
5  septembre 1370 vers Avignon. Là, le 
19 décembre, souffrant de la maladie de 
la pierre, il décède.

Son successeur, Grégoire XI, reçoit de 
nombreuses demandes de canonisation 
de la part de prélats et de princes, mais le 
schisme d'Occident de 1378 l'empêchera. 
Le pape Pie IX confirmera le 10 mars 
1870 le culte de bienheureux attribué à 
Urbain V.

Abbé Laurent Serres-Ponthieu

4  L'Étoile de la Mer, octobre 2015.
5  Cette réunion des Orientaux à Rome durera 
bon an mal an jusqu'à la prise de Constantinople en 
1453 par les Turcs.

Seigneur notre Dieu, nous Vous 
rendons grâce pour le serviteur que 

Vous avez placé autrefois à la tête de l’Église, 
le Bienheureux Pape Urbain V, qui a vécu 
sous la motion de Votre Esprit Saint. Vous 
l’avez suscité pour qu’il soit le sage réfor-
mateur du clergé, qu’il défende les droits et 
la liberté de l’Église et propage l’Évangile 
parmi les nations infidèles.

Faites que sa mission porte du fruit en-
core aujourd’hui ; nous Vous en supplions, 
accordez-nous la grâce que nous demandons 
par son intercession, et si telle est Votre Vo-
lonté, daignez glorifier Votre serviteur par 
Jésus Christ Notre Seigneur. Ainsi soit-il.

Bx Urbain V, abbaye Saint-Victor, Marseille

(tableau début du XXe siècle)

Le château de Grizac




